
du 1er mai au 5 mai : 

Face aux injustices, mobilisons nous ! 
Dans le contexte actuel de mobilisations face à

l’ampleur des attaques de Macron et son gouverne-

ment, le 1er mai, journée internationale de manifes-

tations, de revendications et de solidarité entre les

travailleur.euse.s, prendra cette année une impor-

tance toute particulière et constituera une étape im-

portante de la convergence des luttes.

n Le conflit des cheminot.es marque son 2e mois de

mobilisation pour un service public ferroviaire et la

préservation de leur statut. Tout au plus un rendez-

vous chez le 1
er

ministre est prévu le 7 mai prochain,

tandis que le PDG de la SNCF s’évertue à clamer par-

tout que le mouvement s’essouffle.

n Les étudiant.es en lutte ont subi dans de nombreuses

facs des évacuations violentes et la répression comme

seule réponse à leurs attentes légitimes : celle d’un

système éducatif qui n’institue pas la sélection inéga-

litaire comme perspective d’avenir.

n Chez Air France, les salarié.es ne lâchent pas non

plus et continuent à demander des augmentations de

salaires après les « efforts » drastiques demandés de-

puis plusieurs années.

n D’autres secteurs sont ou entrent en lutte à la Poste

(dans le 35, le 33, le 92...), dans le commerce, l’édu-

cation ou les finances publiques... les syndicats de So-

lidaires appellent à la grève à compter du 3 mai.

Tout le mois de mai, faisons masse 

pour refuser les politiques de Macron

et amplifions les mobilisations  !

Les sujets de mécontentements et de colère se multi-

plient : réforme de l’assurance chômage, hausse de la

CSG, attaques sans précédent contre les services publics

et la fonction publique avec des situations dramatiques

dans les hôpitaux et les ehpad, loi asile... et les réformes

futures sur les retraites, le financement de la dépendance

par un 2e jour de travail non payé. Toutes ces mesures

renforcent les inégalités et sont au seul profit du Medef

et des plus nantis. elles accompagnent des répressions

syndicales et de violences comme celles employées lors

de l’évacuation de la ZAD.

Nous proposons de faire de cette période du 1er au 5 mai

un moment de renforcement de nos luttes, de rencontres,

de convergences pour porter plus haut nos revendica-

tions et notre refus des politiques gouvernementales. Le

gouvernement, les patrons prétendent aller jusqu'au bout,

montrons leur notre détermination. Le 1er mai marque

la solidarité de tou.te.s les travailleur.euse.s et la lutte

contre les politiques anti-sociales et liberticides. Il est

aussi une journée de lutte contre le racisme et l’ex-

trême droite, des idées et politiques racistes et nauséa-

bondes. 

Il faut saisir toutes les occasions de lutter ensemble pour

nous rendre plus enthousiastes et plus fort.es : à ce titre

l’initiative du 5 mai d’une manifestation pour « faire la

fête à Macron » ouverte par d’autres acteurs politiques

et de la contestation, doit aussi permettre de nous retrou-

ver dans la rue à Paris et ailleurs pour montrer la déter-

mination des salarié.es en lutte et agréger la colère de

ceux et celles qui ne le sont pas encore.

Tout peut basculer, refusons leur monde

d’injustices et d’inégalités, 

luttons pour le changer !

Vos droits, vos luttes, votre syndicat... 
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n Avec le peuple palestinien et la population de Gaza

victime d’une répression qui cause de nombreux morts

pour avoir simplement manifesté 70 ans après l’exode

forcé et la dépossession de ses terres : près de 2 mil-

lions de personnes vivent sous un régime d’apartheid,

citoyen.nes de seconde zone dans un pays colonial.

Depuis 50 ans, 5 autres millions vivent en Cisjordanie,

à Gaza ou à Jérusalem-Est, victimes d’une occupation

militaire de plus en plus brutale. La complicité occi-

dentale persiste, et ce n’est que la résistance des Pa-

lestinien.nes, avec les citoyen.nes de conscience du

monde entier, qui viendra à bout de ce dernier avatar

de la colonisation occidentale au Moyen-Orient. 

n Avec le peuple kurde soumis à une guerre et une ré-

pression féroce de la part de la Turquie alors qu’il ten-

tait de construire dans la zones de guerre une autre

société, expérimentant démocratie locale, égalité entre

les hommes et les femmes... Après avoir encouragé les

combattant-es kurdes, les puissances occidentales les

laissent aujourd’hui soumis à la vengeance de la dic-

tature d’Erdogan qui entend soumettre les Kurdes, de

même que tous les syndicalistes, les opposant-es turc-

ques. 

n Avec le peuple syrien qui s’est révolté massivement

et pacifiquement contre la dictature de Bachar El

Assad et a subi une guerre féroce qui laisse la popula-

tion exangue. Notre solidarité est totale face aux ingé-

rences meurtrières et aux silences coupables.  

n Avec les travailleur.euse.s d’Allemagne qui luttent

aussi pour leurs salaires dans la Fonction publique, les

trains, les aéroports, avec ceux et celles qui en Bel-

gique ont lutté contre les lois travail et s’apprêtent à

défendre leur système de retraite. 

n Avec les livreur.euse.s à vélo qui s’organisent dans

toute l’Europe pour leurs droits contre les plateformes

prédatrices…

n Avec les travailleurs et travailleuses de Chine qui

construisent dans des conditions d’exploitation maxi-

males les biens de consommation qui font la richesses

de multinationales prédatrices. 

n Avec les ouvrières du Rana Plaza qui cherchent tou-

jours la justice cinq ans après l’incendie lié aux condi-

tions d’exploitation honteuses dans lesquelles les

compagnies occidentales de l’industrie textile les ex-

ploitent au Bangladesh. 

n Avec les femmes de l’Etat espagnol, d’Argentine qui

ont massivement fait grève le 8 mars contre les vio-

lences, pour leurs droits et nos droits à toutes. 

Internationalistes aussi...
Nous connaissons la force de la solidarité en action pour la défense des droits des travail-

leur-euses, des droits des peuples opprimé-es, des droits des femmes... ce 1er mai doit à nou-

veau être un grand jour pour l’internationalisme et renforcer la solidarité entre les peuples.  


